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‘La Nouvelle Beauce
(Suite No. 125)

Enfin, la plus retentissante initiative de M. Derome, dans
le domaine des améliorations fut l’achat d'un orgue. Qu’avions-
nous avant lui? Tout au plus un harmonium, à ce qu’il semble.
En mai 1841, le curé écrivait à son grand ami, M. C.-F. Cazeau
secrétaire de l’Evêché: “Actuellement encore, je roule une
souscription de L 200 pour avoir une orgue, et je réussirai.”
Il avait déjà 100 louis de collectés (5). Le Bulletin des Recher-

ches historiques (vol. 42, pp. 7 à 9) nous fournit des éclaircis-
sements sur l’origine de cet orgue. Vers les 1830, travaillait
à Montréal, dans le métier de facteur d’orgues, un nommé
Charles-Auguste Fay, breton de naissance, et gendre d’un au-
tre facteur d’orgues, Jacques Jacotel, également d'ascendance
française. Durant les troubles de 1837, celui-là chercha pour
son industrie une région plus tranquille et se transporta à Ste-
Geneviève de Batiscan, où le curé F.-X, Côté lui confia la con-
fection d’un orgue, en février 1838. Ce fut sans doute pour
Partisan une porte d’entrée dans le district de Québec.

A quel moment précis fut entrepris par lui l’orgue de Ste-
Marie, nous ne saurions le dire. Mais nous savons, par les Mé-
langes religieux de 1842 (vol. V, p. 107) que l’orgue fut inau-
guré en novembre de cette année là, Une lettre signée ‘‘Cana-
dien” et datée à Ste-Marie, le 17 novembre, est éloquente, mal-
gré sa concision. Nous avons raison de croire que M. Derome
lui-même en est l’auteur. En voici un extrait:

“Il ne sera pas sans intérêt pour le public religieux, d’an-
noncer l'inaugaration qui vient d’étre faite d'un orgue dans I'é-
glise de Ste-Marie de la Nouvelle-Beauce, Nous devons à la

justice de faire connaitre avec quels soins consciencieux et

désintéressés le facteur M. Fay. trop peu connu dans notre

district, a perfectionné son ouvrage, qui, au dire de M. Lé-

cuyer, organiste distingué, venu exprès de Québec pour en fai-

re l’épreuve, peut rivaliser avec ce qui vient d’Europe en ce

genre. La paroisse de Ste-Marie aura l'honneur de l'initiative

dans celles du district de Québec (je ne parle pas de la ville, et

j'excepte encore l'église des Dames de l’Hôpital Général, où

l'on peut juger de la capacité du mêmeartiste). Aujourd'hui

que l’on s’applique dans tous nos collèges à donner aux élè-

ves le goût de la musique et à leur en enseigner les principes.

on peut expérer qu’il se formera des musiciens pour les pa-

roisses qui auront le bon goût de suivre ce premier exemple.

L'orgue installé, il fallait un organiste. Comme il ne pou-

vait guère s’en trouver dans la localité, M. Derome dut faire

appel à ses connaissances de Montréal, juisqu’il obtint de cet-

te ville un nommé Georges-H. Louis. Son apparition officielle

date du 25 juin 1843, alors qu’une assemb'ée de fabrique déci-

dait de l'engager, au salaire annuel de 20 louis. L'organiste,

jeune célibataire, logea chez Pierre Chassé, le père du notaire

J.-N. Chassé ; il devait finir par épouser sa fille Marie-Josephte

le 10 oct. 1848 (6)

Le grand événement religieux du pastorat de M. Derome

fut la fameuse retraite de Mgr de Forbin-Janson, du 5 au 15

août 1841. On sait par ailleurs l’immense popularité et l’enver-

gure apostolique sans pareille de ce célèbre prédicateur fran-

çais, durant son séjour en Canada, en 1840-41. Il se présentait

sous l’appellation de Sa Grandeur Mgr Charles-Auguste-Marie

Joseph, comte de Forbin-Janson, Evêque de Nancy et de Toul.

Primat de Lorraine. Ce nom seul efit suffi pour en imposer à

notre naive population ; mais les talents, heureusement, soute-

naient le lustre des titres. Mgr de Forbin-Janson avait déjà

créé sa renommée dans le pays, par ses retraites. Dans le dis-

trict de Montréal, il avait fait fureur. À St-Hilaire de Rouvil-

le une croix monumentale de 100 pieds de hauteur était à se

 

 

: dresser sur la montagne et devait être inaugurée sous peu,

g9 une démonstration d’une splendeur inouie. ,Ç

dan Quel fut le motif déterminant de sa venue à Ste-Marie ;

Y fut-il invité par le curé ou envoyé par I'Evéque du diocèse ?

Toujours est-il qu’on I'y attendait et qu’on avait la promesse

de sa venue depuis six mois. Notons que le grand prédicateur

ne prêchait pas seulement pour une paroisse, mais pour des«

gions entières. La Nouvelle-Beauce était une région bien lis

tincte, depuis sa fondation, et Ste-Marie était alors le cen re

le plus populeux et le plus développé ; d’où, vraisemblablement,

la raison de ce choix. ;

[! existe, à part les nouvelles des journaux contemporains,

ions manuserites de cette retraite, par le curé de

eeus au livre des délibérations de la fabrique et

l’autre, beaucoup plus élaborée, aux archives de l’Archevêque

de Québec. Nous réservons cette dernière pour la donner en

appendice, Il suffira d’un résumé des cérémonies.

(3) Archevêché, cartable Ste-Marie I, no 148

(4) Ibidem.
(5) Ibidem.

(6) contrat de mariage devant Cauchy, not., 7 oct. 1848.

IL FAUT QUE LIMPOT SUR
LE REVENU DISPARAISSE

sur le revenu. Nous ne voulons plus
Le verdict de Nicolet est clair.

C'est la réponse de Baptiste à

ceux qui ont un pouvoir d’exploiter

impunément. Si le parti libéral

veut redorer son blason, il doit

accepter la suggestion de M. Dionne

et faire disparaître à jamais l’impôt

 

A VENDRE
Piano de seconde main en bonne

condition, à vendre.

S'adresser à:

Village Ste-Marie, Beauce

11, rue Carter,

1fs - P.

 

de cela. Le peuple a enduré mais

il est ennuyé, saturé et veut Tes-

pirer un peu.

A bas l'impôt sur le revenu.

qu’on cesse de taxer. M. Dionne

a fait une courageuse déclaration

en décembre... pourquoi ne l’écoute.

t.on pas? Il faut que l'impôt dispa-

raisse… il n'y a pas A dire, il le

faut et celui qui s’engagera à la

faire tomber dans l’oubli, gagnera.

 

Sauvegaréens la famille par
l'habitation

STE-MARIE BCE “LE GUIDE”, 8 SAINT .ANTOINE

“STUESTRE
M. Gérard Côté a été élu maire

il remplace M. Arthur Létourneau
sortant de charge.

M. Mme Alphonse Pageot leur
fils de Biddeford Maine sont venus

assister aux funérailles de M, Jo-
seph Pageot.

M. Jules Aimé Dion est venu pas-
ser quelques jour chez son père

M. Jos. Ferdinand Dion
Il y a en un euchre a la salle

pour l'Université Laval, ce fut
Un succès,

I y a eu à St-Sylvestre une

Joute de St-Narcisse avec St-Syl-
vestre et de St-Bernard avec St-
Sylvestre. St-Sylvestre a été vain

queur a ces deux joutes.
M, Mme Edouard Turcotte de

Dosquet sont venus passer quelques

jours chez leur père M. Alph. Lé-

tourneau

Mlles Rose Annette et Rose Aline
leur fils Jean-Paul ont été assités

au Euchre de St-Patrice le 29 janv.

AU “THEATRE FORD”

Une pièce d’Andrée Méry, intitu-
lée “Cinq à sept”, sera — le 17

février — à l'affiche du Théâtre

Ford, programme commandité la
Société Ford du Canada et radiodif

fusé tous les jeudis soirs, de 9h. à

10h., par le réseau français de Ra-

dio-Canada. Sous des dehors cal-
mes et élégants, l’héraisme vit un

drame intérieur angoissant, Epoune
d’un homme politique et mère d’un
jeune homme et d’une jeune fille
turbulents. elle rêve d'un peu
de solitude et de tranquil-

lite, Une de ses anciennes a-

mies, actrices, part en voyage et
consent à lu er son apparte-
ment, od elle pourra se retirer

chaque jour de 5 à 7. Mais l’ap-

partement a ses habitués... per-
sonnages légers, sana importance..

qui s'y présentent à tour de rôle
Pourtant un jour, y vient un jeu-
ne homme franc et timide, qui

s’éprend de sa charmante hôtesse.
Connaissant le péril et luttant
contre son propre sentiment, elle
détourne vers sa fille l'amour du

jeune homme.
L'adaptation radiophohnique aura

pour principaux interprètes: Mar-
the Thierry et Jean-Paul. Dugas.

RADIU-CONCERTS

CANADIENS
Constance Lambert, mezzo-.so-

prano, sera en vedette à l’émission

du 14 février des Radio Concerts
Canadiens, programme commandité

par Molson’s et radiodiffusé cha-
que lundi soir, à 9h, par le réseau

français de Radio-Canada.
Au cours de la même émission.

un court sketch dramatique mettra
en lumière les nombreux aspects
et l'importance sang cesse croissan

te de l’industrie lnitière dans la

province de Québec,
Comme d'habitude, Roger Baulr

et Albert Duquesne (le reporter
Molson’s) seront du programme et
Jean Deslauriers dirigera l’orches-
tre symphonique Molson’s dans

l’interprétation de plusieurs mélo-
dies populaires et mi-classiques.

Les Quilles
Il n’y a pas de meilleur exercice

que celui des Quilles.
En exemple citons M. le curé

Lehoux. A ces débuts il pouvait

difficilement dépasser 68 ou 70 et
voilà qu’il roule 122. Nous doutons

que dans son âge, quelqu’un puisse

le battre. Son ambition est de

rouler une partie parfaite. Nous
lui souhaitons plein succès.

Un intéressé.

 

Trois joueurs au record intact

Le 15 janvier, il n’y avait que

trois joueurs dans toute la ligue

Nationale qui avaient pris part à

toutes les parties de leur club et

qui n'avaient pas encore été pu-

nis. Yes joueurs étaient: Harry

Watson du Toronto, Paul Ronty

 

 ; du Boston et Bill Quackenbush du

Détroit.

>

 

 

JEUDI 10 FEVRIER 1949

DEBAT MIXTE À STE-MARIE
“POUR OU CONTRE LES SPORTS”

“Pour ou contre les Sports”

Un débat mixte, le premier du genre à Ste-Marie, aura
lieu au Centre Récréatif vendredi le 11 février prochain. I!
aura pour thème : Les Sports: Monsieur Jacques Perron, e.e.d.
et Mademoiselle Monique Beaulieu prendront position contre
les sports tandis que Monsieur Louis Ferland, e. en not. et
Mademoiselle Rita Poulin tenteront d'en démontrer les avan-
tages et les bienfaits. Le Comité des trois juges sera composé
ainsi: Monsieur le Curé Joseph Lehoux, Monsieur Louis-Alfred
Ferland, avocat et Monsieur Arthur Pelchat, notaire. Un beau
programme de chant agrémentera la soirée. Pour défrayer les

 

 

Le Très Honorable Anthony Eden, Secrétaire des Affaires Etrangères
de Grande Bretagne pendant la guerre, dans son premier arrét de sa
tournée du Commonwealth, arriva de Londres, Angleterre récemment à
l'aéroport de Dorval à bord d'un “North Star” de la Trans-Canada Air
Lines. M. Eden a été photographié dans la Salle de Réception de la TCA
encompaguie du Commandant Allen H. P. Noble. M. Eden visita Ottawa,
puis donna un discours devant le Board of Trade de Toronto avant de
continuer vers Winnipeg, via TCA. M. Eden déclara, “Je suis très
heureux d'être de retour au Canada afin de revoir mes vieux amis et de
m'en faire dé nouveaux”. Photo Trene-Cunada Air Lines.

ASSEMBLEE REGULIERE
DES CHEVALIERS DE COLOMB

x x x4

La réunion Hu 14 courant a été
convoquée afin de désigner à cha-
cun des officiers et membres du
Conseil, leur charge à remplir

dans le Conseil des Chevaliers de
Colomb de Sainte-Marie, Beauce.

No 2912.
L'Assemblée fut ouverte par le

Grand Chevaft-r M. Us-Alfred Fer-
land, alors qu'il présenta à tous Îes
officiers et membres de ce conseil,
ses souhaits pour une Bonne et
Heureuse Année. Il souhaita en
outre la bienvenue au Député de
District M. Hervé Rény dentiste

de St-Joseph. Beauce.

Le secrétaire-financier, M. Ar-

thur Marcoux donna lecture des

comptes dus à date et le paiement

de ces comptes est autorisé.

Le montant des souscriptions bé.

névoles seront à l’ameublement de

la salle, se chiffre au montant

de $200.00 d’après le rapport donné

par le Frère Antonio Veilleux. Ce-

 

 
ATTENTION

On nous prie d’avertir la popula-

tion que le Centre Récréatif sera

ouvert à l’avenir, après la grand’

messe, chaque dimanche.

 

 

ARTISTE INVITE   
Vedette régulière des “Vancou-

ver Symphony “Pops” Concerts,”
Ernest Adams, baryton canadien,
sera l'artiste invité de L'Heure
Northern Electric lundi soir, le
14 février. Il se fera entendre
dans des œuvres de Leoncavallo
et Victor Herbert. L'orchestre de
concert de 40 musiclens sera sous
la direction de Paul Scherman. Le
programme est relayé chaque se-
maine par les postes de Radio-
Canada.

pendant ce montant n’est pas final.

Le Grand Chevalier souligna la
Fénérosité des quatres Frères Che-
valiers Vachon. En effet ils Ont
participé a l'ameublement de la
salle en donnant un magnifique
radio. D'autres dons magnifiques

ont été faits et nous donnerons

la semaine prochaine les noms des
donateurs,

Le Député de District M. Hervé
Rény félicite en termes choisis
l'assemblée en général et donne

lecture de la charge à remplir par

chacun des officiers et membres.
Il est remercié par le Grand Che-
valier.

Proposé par le Grand Chevalier
que l’intendant Edouard Boivin
soit nommé organisateur des Clubs

de Quilles et de cartes;
Proposé par le Frère Amédée Va.

chon et secondé par le Frère J.-E-

douard Drouin que le Frère Ovide
Giguère soit chargé de l’entretien
de la salle.
Proposé par le Frère Arthur

Marcoux et secondé par le Frère
Viateur Faucher que les Frères
J. Edouard Drouin et Antonio
Veilleux s’occupent de Pachat com-

plet de l'ameublement de la salle
Adopté

Avis de motion est donné qu’à la
prochaine assemblée un nouveau
syrdie sera nommé pour rempla-

cer le Frère Arthur Marcoux, vu

que ce dernier occupe la charge

le Secrétaire financier.
Proposé par le Grand Cheva-

lier et résolu à l’unanimité que les

assemblées régulières anensuelles
soient fixées au premier vendredi

de chaque mois; à cet effet le

Frère Lionel Châteauneuf est nom-
mé Publiciste et avis sera publié

la semaine précédente dans le

Journal “Le GUIDE” de Sainte-

Marie,
Proposé par le Frère Léonidas

Sylvain et secondé par le Frère

Rosaire Roy que la contribution an_

nuelle soit de $2.00 de plus par six

mois.
Un cudesu d'un crucifix a été

offert par le Frère aumônier M. le

curé Joseph Lehoux.

Proposé par le Frère Amédée

Vachon et secondé par le Frère

Wilfrid Avard, que l'ex-Député d'E-

tat Ludger Faguy et le Député

de District No 1 soient les offi-

ciers lors de notre première initia-

tion et que la date de cette ini-

tiation soit fixée par eux.

La séance est ensuite levée.

—— o—@ —o :

y : . B. — L'Assemblée mensuelle
Aimez-vous le chic ? N. B sse

Aimez-vous le beau ?

Rendez-vous chez BESHRO

LISEZ ET FAITES LIRE
NOTRE JOURNAL

 

 qui devait avoir lieu vendredi

le 4 février dernier est remise

au premier vendredi du Mois

prochain, soit le 4 mars.

Nous espérons que tous les
Chevaliers seront présents à
cette prochaine réunion,

J. G. P. Total Pts

J. A. Vachon 12 9 3 6474 12

C, Colomb 12 8 4 6362 11

Le ’’Guide* 12 7 5 6083 11

L. Vachon 8 6 3 5i49 9

Chassé 12 7 5 6156 9

Baronet 12 6 6 6214 7

Darac 9 5 4 4606 6

Victor 12 4 8 6090 5
‘Beaudoin 9 2 7 4707 3
Pathé 9 1 8 4331 1

Hommes Pts

1—3arcel Prince 118.1

2—Guaston Parls 114.2

3-Johnny Benson 114-1
4—Albini Boulanger: 110-4

5—Roger Genest 108-5
6—J.-Jacques Poulin 108-1

T—Roland Lacroix 107-2

8—Paulo Doyon 108.8
9—Georges Landry 104.4

10—Jacques Chassé 104.2

11—Claude Poulin 104.1
12—Viateur Lambert 104-1

13—Jacques Gagnon 103.2

14—Wilfrid Collins 101.4
16—Victor Darac 99.8

16—Ray, Duval 98-b
16—Gérald Savoie 98.5

18—Yvon Paré 95.2
19—Jules 'Corriveau 94-8

20—L.-Jos. Giguère 94.3

21—Jean Carette 82.8

22—Dom. Lachance 90.8
23—Gaston Gagnon 90.7

24—Gaston Dulac 90.2

sera demandé.
Le débat est sous le pat

Donc en foule zu Centre

J.

frais de l'organisation, un prix d’entrée de quarante sous

ronage des Enfants de Marie.
Si la population de Sainte-Marie nous manifeste son encoura-
gement par son assistance nombreuse à ce débat, elle pourra
assister à d’autres svirées du même genre.

Récréatif vendredi soir le 11
février prochain # 8.20 hres P.M.

-P. Germain, ptre
Directeur.
 

Les directeurs de Peinture Na-

tionale Ltée, à l'instar de plusieurs

compagnies importantes, viennent

de démontrer qu'ils comprennent

bien leur rôle humanitaire et social.

En effet, ils ont retenu les services
d’un spécialiste qualifié en méde-

cine industrielle afin de surveiller

la santé et le bien-être de tous
leurs employés.

Par ce nouveau service médico-

social, les Directeurs de Peinture
Nationale Ltée, assurent d’abord à

leurs employés tous .les avantages
des examens médicaux complets

(pré-embauchage et périodique),
puis voient à ce que toutes les me-

sures de sécurité soient prises pour

rendre les conditions de travail

plus hygiéniques. De plus, l'examen
médical périodique permet de placer

l’employé dans le travail qui con-

vient le mieux à son état de santé.

L'employé de Peinture Nationale
Ltée, par cet examen médical, est

renseigné sur sa condition physi.

que et les moyens a prendre pour

conserver Ou améliorer son bien le
plus précieux, sa santé; conseils

DES EMPLOYESBIEN PROTEGES
-—

 

pratiques sur ses habitudes de vie

son alimentation, ses loisirs, son re
pos, ete. Pour le plus grand bier
les employés, le médecin de ‘ls com.
pagnie collabore avec le médecir

de famille.

Les employés de Peinture Natio.

rale Ltée se sentent protégés et e1

sécurité à leur travail car, au cour:

de l’examen médical, le ‘spécialist

a recherché chez tous les maladie:

contagieuses ou. tout autre troubl
physique pouvant créer une inséeu
rité. pe

Les direceurs de la ‘Compagni

tiennent à ce que leurs employé

travaillent dans des locaux hygié
niques et soient bien protégés con

tre tous les risques industriels.

Sachant que la richesse premièr
d’une nation dépend de la santé d

ses habitants et que protéger L

santé publique c'est assurer no

seulement le présent, mais auss
garantir l’avenir, les Directeurs d

Peinture Nationale Ltée veulent e.

protégeant leurs employés contri

buer à leur façon, au bien.être e
à la prospérité de la nation. 
 

LES QUILLES AU CENTRE
RECREATIF

25—Roy Lagueux "89.

26—Roland Bilodeau 88-
27--René Jacques 84.

28—Reéal Châteauneuf 81-
29—Jacques Corriveau TB.
30—R. Corriveau TT.

Dames Pts
1—Jeannine Demers 99.

2—Denise Carette © BS.
3—P. Anne Grenier : 82.
4—Rita Jacques Bl.
5—André Bolduc 81.

6—Pauline Lebel … Ta
T—Rita Giguère 79.

8—Céline Lacroix 79.

8—Madeleine Lebel 79.

10—Colette Chateauneuf TI-
10—Maggle Gallagher TT.
10—Ghislaine Giguère TI.

13—Thérèse Langlois T5
13—Françoise Lehouillier T5.
15—Jacqueline Lebel 76
16—J.-Mance Roy 7€
17—Thérèse "Cloutier T4.
18&—Hélène Jacques 74.
19—Carmelle Bilodéau 73.
19—Ginette Giguere - T3.
21—Roxane Giguère … 72
22—Louisette Ferland 1.
23—Rita Demers 790.
24—Jacqueline Cartex « 70.
25—Mad. Faucher - 70.
26—Mad. Grégoire

27—Denise Ferland 29—Lucille Grégoire

68.

6s.
28—C. Grenier 66

- 63
30—Jacqueline Bilodeau 63.
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Rédacteur en chef: Jean-M. CARETTE
Le Guide est imprimé aux ateliers de ,‘Le Guide Enrg.”,

9 rue St-Antoine, Ste-Marie de Beauce.
“Autorisé comine envoi posta’ de 2e classe Ministère des Postes, Ottawa’

Après b hres, on est prié de s'adresser pour le journal, à M.
Jean-Marie Carette, 271, rue Notre-Dame

Organe Offieiel de l’Union Nationale de la Beauce.

 

L'INFLUENCE BIENFAISANTE
DU CHRISTIANISME

CE SUJET a été magistralement traité par Jacques Ma-
ritain, ambassadeur de France auprès du Vatican.

Au vrai, le catholicisme a, depuis ses débuts, joué un rôle
incommensurable de bienfaisance, auprès des peuples.

Il a diffusé les lumières du saint Evangile, travaillé à la
conversion des moeurs, par ses prédicateurs, par ses mission-
naires, par ses diverses intitutions religieuses.

I] a même contribué au développement de l’agriculture et
de l’industrie sous ses formes variées, par l’entremise de ses
ermites, de ses moines, de ses fondateurs d’ordre religieux et
de leurs disciples.

1! a répandu la vérité, par ses nombreuses publication dé-
coulant des saintes Ecritures: théologie, commentaires de l’E-
vangile, ouvrages ascétiques et mystiques...

Par lenseignement de la sainte Lglise et la direction de

la hiérarchie ecciésiastique, il a formé des légions de saints, a
travers les siècies ; et ces héros de la vertu demeurent des mo-
diéies pour les militants actues et pour les âmes à venir.

Qui, le christianisme fut le grand facteur de la civilisa-
tion, dans tout l'univers, depuis son origine.

C’est lui qui a inspiré les plus étonnants génies que la

planète terrestre aut vus, génies qui se sont immortaiises —

au service de l’Eglise, — par la création de chefs-d'oeuvre,

dans le domaine de l’art, de la science, de la poésie, de la litté-
rature…

C’est encore lui qui a fait naître les mouvements d’action

catholique, qui font tant de bien à travers le giobe ! Sous la

direction de chefs ecclésiastiques, ces organisations, en fait,

s'adressent à toutes les categuries d’oumains, dans la sphère

laique.
Le christianisme est donc un propulseur d’apostolat, de

pieuses Initiatives, pour lextension du règne de Dieu, par tou-

te la terre.
Et que dire des missionnaires et de leurs héroiques en-

treprises ? Ce sont encore là des bientaiteurs de l’humanité,

formés à l’école du christianisme !

Et pourtant, il! reste encore des foules de paiens à

vertir, des quantités d'égarés à ramener à la vérité.

Puis, nous pouvons, nous aussi, sans nous rendre en pays

de miss.ons, contribuer, avec les missionnaires, à ces conver-

comment ” Par nos, prières, nos aumônes,

renoncements, notre union /d’ame et d'esprit à toutes les oeu-

vres qui existent dans l’Eglise…

sions:

“FOLIE PURE ET SIMPLE”

LES COLLECTES DE VETEMENTS

C. L’'ERMITE.

POUR LE PEUPLE BRITANNIQUE
London. Ont.LM RRobert McCub-

bin secrétaire parlementaire de
hon. Gardiner, ministre de l’A-
griculture a dit que les collectes
de vêtements pour le Roaume-Uai
sont de la “folie pure et simple”.

Le député de Middlesex West a
déclaré à une réunion de l’Institut

d’agriculture de l’Ouest de l’Onta-

rio que certaines familles canadien
nes peuvent avoir autant bescin

de vêtements que des familles de

Grande-Bretagne qui reçoivent aes

colis du Canada.
Avant Noel, McCubbin visita la

Pour rire
LECTEURS TROP PRECOCES

Jeannot et Jeannette lisent le

récit d’un incendie.
“Au cours du sinistre. lit Jean-

Rette, un pompier eut le bras fra-
cassé”.

Jeannot — Fracassé? Qu'’est<e
que cela veut dire? -
Jeannette. — On s’est trompé, on

a voulu dire fricassé. Tu comprends

aveC Un pareil feu...

 

 

Grande-Bretagne en compagnie de
M. Gardiner. ‘‘’Tous travaillaient.

tous étaient heureux, tous étaient

prospère”, dit-il. Consédant que

certaines choses étaient rationnées
en Grande-Bretagne, il dit quen

conséquence les Britanniques ne

pouvaient dépenser tout leur ar-
gent et qu’ils accumulaient airs!

des dépôts en banque. “Je n’ai pas
vu un signe de pauvreté, mème
au cours de mes visites sans guide

dans les districts les plus pauvres.

Je n’ai jamais vu un seul enfant

qui paraissait  sOus-alimenté ou

pauvrement vêtu”.

DEVANT L’EGLISE du VILLAGE

Lili, — Robert, qu’est-ce qu’il y

a en haut du clocher?
Robert. — Un coq.

Li. — On le met sur tous les

clochers ?

Lili. — Pourquoi qu'on ne met

pas des poules?
Robert. — Parce gue les pouies

pondent et que les oeufs se casse-

raient en tombant.
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du village.

Sainte-Marie, Beauce,
20, 27, j. 3, 10 fév.

Réparations générales —  Mécaniciens compétents

GARAGE GERARD GRENIER
Ouvrage garanti

SEE

NOUVEAU GARAGE
M. Gérard Grenier annonce l'ouverture de son ga-

rage dans l’ancien local! de M. Aimé Turcotte, dans le bas

P.Q.

con-

nos petits

 
 
 =m
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Dans‘DORCHESTER=:
M.“Joseph Audet

décédé à Ste-Claire
Nous apprenons avec regret la

mort de M. Joseph Audet époux
de Leda Turgeon, décédé à Ste-Clai
re le 22 janvier à l’âge de 78 ans.
M. Audet laisse pour pleurer sa

perte outre son épouse, ses fils:
Alfred de Ste-Claire Alphonse de
St-Malachie, Adélard, de St-Lazare

de Bellechasse, Jos. d’Abitibi, et
Fortunat, de Ste-Claire; ses filles

Mme Eugène Chabot. Alfreda du
Conn., E. U.,, Mme Henri Dumas
(Rosa) de St-Lazare de Bellechas-

se, la Révérende Soeur Marie-Do-
minique de Jésus des Petites Fran-
ciscaines de Marie de Baie St-Paul

Au delà de 50 petits fils et arriè-
re petits-enfants.

A la famille en deuil nous offrons
nos plus vives condoléances.

Un tirage à St-Nazaire
St-Nazaire. Dorchester 27 -—

(Spéciale). Voici le résultat d’un

tirage pour l’église de St-Nazaire,
tenu le 9 janvier dernier: ler prià

un radio gagné par M. Emile Mar
ceau; 2ème prix, une montre de
poignet, gagnée par M. Joseph

Blais; 3ème prix, un fer électrique

gagné par M. Louis Tanguay; 4ème
et dernier prix, un service & diner
gagné par Mlle Fernande Larochei

le.

La Fabrique et le curé de St-
Nazaire remercient tous ceux qu:

ont contribué au succès de ce {i-

rage.

Funérailles de

M. J. Boulet à Ste-Hénédine
D’imposantes funérailles ont été

faites en l’église de Ste-Hénédine

à M. Joseph Boulet, époux en pre-

mière noces de Dame Annie Genest
et en secondes noces de dame Ama-

zalie Couture, à l’âge de 69 ans.

Un imposant cortége a suivi la

dépouille mortelle de la résidence

jusqu’à l’église paroissiale.

Comme le défunt avait été mem-

bre de la chorale et maître de cha-
pelle pendant plus de 50 ans, la

chorale était au complet et sous la
direction de M. Roméo Drouin, maî-

tre de chapelle, a exécuté la messe

Yvon, M. René Guénette organiste

de St-Arselme, touchait l’orgue,
La levée du corps fut faite par

M. l’abbé Elmer Lapointe, curé de

la paroisse qui chanta aussi le ser-

vice, acsisté de MM. les abbés Al-

bert Langlois et Adrien Bouffard,

comme diacre et sous-diacre.
M. J. Arthur Ouellet, maire de

cette paroisse, portait la croix.
Portaient le cercueil : MM. Ray-

mond Lacasse, Joseph Gagné, Al-

fred Beauchemin, Gérard Tanguay,

Léon Turmel, Albert Bouffard.

La couronne de fleurs était portée

par M. Robert Lacasse.
La quête fut faite par MM. Phi-

lias Noël et Eloi Dion.

Le deuil était conduit par ses en-

“ants, Antonin de l’Ecole des Meu-

bles de Montréal, Charlotte, orga-

niste de cette paroisse, et Guy de

l’Ecole des Beaux-Arts de Mont-

tréal, ses frères M. Victorien Boulet
de Ste-Hénédine, M. Georges Boulet

de St-Anselme; ses soeurs Mme

Israel Dallaire, Mlles Marie et An
na Boulet de Ste-Hénédine; ses bel-

les-soeurs Mme Dr C. N. Gau-
vreau, Mme Victorin Boulet de Ste-

Hénédine, Mme Georges Boulet de

St-Anselme, M. et Mme Joseph

Couture de Ste-Hénédine.

Ses oncles tantes Mme Jean-B.
Lamarre, M. Octave Gagnon de Ste

Hénédine M. Wilfrid Couture de

St-Lazare. Ses neveux et nièces, M.

Alfred Boulet de Bishopton, M.

François Boulet de Philipsburg,

Mme Georges Béaule de Sherbrooke,
Mme Joseph Beaule de Marbleton,

M. et Mme Charles Dallaire, M.

Alphonse Dallaire, M. et Mme Gé-
rard Dallaire, M. et Mme Albert
Dallaire, M. et Mme Marcel La-

brecque, M. et Mme Marcel La-

brecque, M. et Mme Laurent veil-

leux, M. et Mme Arthur Roy, M.

et Mme Valérien Bouffard, M.

et Mme Marc Roy, M. Daniel Roy,

Mlle Colette Breton, M. Daniel

Roy, M. et Mme ‘Colette Breton,
tous de Ste-Hénédine. M. et Mme

Pierre Paul Dallaire, M. et Mme

Joseph Samson de St-Anselme, M.

et Mme Fridolin Labrecque, M. et

Mme Raymond Lacasse, Mme Jo-
seph Breton de Ste-Marguerite.

MM. Emelin et Henri Audet de

Québec, Mme Welly Fortier de Qué.
bee, M. et Mme Lucien Dussault

de St-Ferdinand d’Halifax, Mme
Paul Morin, Mlle Laurette Boulet,

MM. Raymond et Roland Boulet de

St-Anselme, M. Georges Bernard
de St-Nérée, M. et Mme Nérée

Bernard et M. et Mme Oliva Ber-

nard, M. et Mme Robert Royer,

Mlle Juliette Bernard et M. Lu-

cien Bernard de St-Hénédine--M
Joseph Goupil de St-Ladzare, Mille.
Marguerite Audet- de Québec: Ses
cousins MM. Pierre Leblond, Mau-
rice et Ovide Labrie et Omer Labbé
de St-Lazare, M. Joseph. Drolet.
Joseph Gagné, D, Panel de St-

de ‘Ste-Marie, M. et “Mme. Joseph

Vier de St-Anselme, Mille. Claire
Bilodeau de St-Honoré, M. et Mme

Albert Gagnon, M. et Mme Joseph
Gagnon, M. et Mme Polydore Ga-

gnon, de Ste-Hénédine, et une foule
d’autres.

La famille er deuil, reçurent de

nombreuses marques de sympathie.

La direction des funérailles était
confiée à la Maison Laurent Veil-
leux de Ste-Hénédine.

—e—

Mort subite à St-Prosper

Le 28 janvier à St-Prosper de

Dorchester, est décédée subitement
Mme Vve Charles Gilbert (née
Apolline Gilbert), à l’âge de 79
ans,

Elle laisse pour pleurer sa perte,
ses filles et gendres: M. et Mme

Ambroise Champagne (Delina); M
et Mme Alfred Champagne (Rose-

Anna); Mme Vve Johnny Bolduc

(Florida), de St-Georges; M. et
Mme Elie Marcoux (Corinne, de

St-Benjamin; M. et Mme Abraham
Bolduc (Amazalie), de Ste-Rose;

M. et Mme Aimé Veilleux (Marie-
Ange), de Ste-Perpétue; ses fils et

belles.filles: M. et Mme Wellie Gil-
bert (Elise Beaudoin), de St-Geor-

ges; M. et Mme Romuald Gilbert

(Géraldine Gilbert); son frère et sa
belle-soeur: M. et Mme Georges Gil-
bert, de St-Georges.

Mme Gilbert est décédée chez

son gendre, M. Ambroise Champa-
gne. ’

Le service et la sépulture ont
eu lieu lundi matin, à St-Prosper.
Nous présentons à la famille en

deuil nos plus vives condoléances.

STILNEDINE:
BAPTEMES.

M. et Mme Joseph Dubreuil, (Ra-
chelle Morin) font part à leurs pa-

J'egts et amis de la naissance d’un
fis baptisé le 28, sous les prénonis
de Joseph, Jean, Claude.

Par. et mar.: M. et Mme Valère

Dion, ancle et tante de l’enfant.

Porteuse: Mme Nap. Huot.

M. et Mme Alphonse Forgues,

annoncent la naissance d'un fils,

baptisé le 23, sous les prénoms de

Joseph, Jean, Marcel.

Par. et mar.: M. et Mme Joseph
Dumas.

Porteuse: Mme Jos. Adj.

doin.

Nos félicitations.

Beau-

BESOIN UNIVERSEL
On appelle récréation tout genre

d'occupation auquel on se livre

TROUVEE
Une plume réservoir a été retrou

vée près de la Station.

Ea personne intéressée devra s'a-
dresser à:

Joachim PROVOST
STE-MARIE

Commerce à vendre
Boucherie avec outillage, frigidai.

re, voiture d’été et d’hiver. A bas

prix, Pour cause de santé.
S’adresser à:

Rosaire Morin

St-Georges, Bee.

(sur la route nationale)
 

Vendeurs demandés °
Vendeurs demandés dans chaque

naroisse pour la vente d'une neu-

velle plaque de porte inscrivant Ir
nom du propriétaire, les plus bel-
les qui se vendent facilement.

pour détails et échantillons s’adres_
ser:

QUEBEC Name Plate Regd

29 St-Flavien, QUEBEC
  A VENDRE
Avez-vous besoin d’un snow mo-

bile? A vendre un snow-mobilc
en parfaite condition. Aubain«

pour prompt acheteur.
S’adresser a:

Valère GOSSELIN

Ste-Marie de Bce
4f 8. 275.3 10 17 À.

Agents demandés
Agent gemandés pour les Fores-

tiers Ind. dans la Beauce.

S'adresser a:
Armando BLOUIN

- Ste-MARIE Beauce

Gérant de District
3 fév. 10 fa.

 

5 volantaixefazet
Pour. qu'elle”-atteigne pleinement 8a,

 

tpehdantses: Toiir,

fin, la rééréation doit être sponta-;
né, délassante et". créatrice; |
porterde la vardété dans :la routine

de la vie, et donner. à esprit et’
au corps la détenténécessaire. Tout!

Canadien a absolument besoin de!
se récréer, d'une”manière ou d'une’
autre. .

Mon avenir
Les monographies professionnelles
que l’école de Pédagogie et d’Orien- |
tation publie, sous le titre “Mon
Avenir”, contiennent une documen-|
tation précise, complète et récente :

sur les principaux métiers et pro-!
fessions de notre milieu. Prépa-

rées par des spécialistes en chacu-
ne des occupations traitées, elles

disent aux jeunes qui songent à

s'orienter, les exigences et les pos-
sibilités des carrières qui les in.

téressent. Elles leur en indiquent
aussi les avantages et le inconvé-

nients: elles soulignent la nature
du travail qu’on y accomplit et les

conditions dans lesquelles il faut
l’exercer. En un mot, elles appor-

tent aux jeunes de tous les milieux
et à ceux qui les dirigent les ren-

seignements indispensables au choix

judicieux d’une carrière. Et à ce
titre, elles comblent une lacune

grave dans l'orientation de nos jeu-
nes.

Commencée en septembre der-
nir, cette série de monographies
professionnelles contient déjà six

études sérieuses sur les carrières
suivantes: l’art commercial, la ven-

te, l'avocat, le travailleur social, le

bibliothécaire, le briqueteur. D'au-
tres textes semblables s’ajouteront

À ceux-là et analyseront à tour de

rôle les carrières les plus importan-

tes pour les jeunes de toutes condi.
tions.

On peut se procurer les monogra-

phies “Mon Avenir” en s’adressant

au secétaire de Pédagogie-Orienta-
tion. Elles se vendent au prix de

10 sous l’unité ou de $2.00 le grou-
pe de 25 exemplaires (assortis ou
non).

LISEZ NOTRE JOURNAL  

 

Procurez vous un

SUPPORT SPENCER
dessinéspécialementpour vous

Afin de soulager votre dos in-
dûment fatigué et douloureux.

Je remplis les ordonnances
médicales avec soin.

Jeanne d’Arc Maheux |
Corsetière Spencer enregistrée

SUPPORTS SPENCER

de dessin individuel
pour l’abdomen, le dos et les seins.

  
Saint-Joseph,

Comté de Beauce, P.Q. Tél.:1383

PE

A VENDRE
Deux renards argentés, A vendre.

En très bon ordre, prix $40.00
S’adresser à:

“802 Boulevard St-Cyrille,

QUEBEC
8-26R0

A VENDRE
Poéle, buffet table, ete, et ba-

layeuse électrique a vendre,
S'il vous plait s'adresser à:

67, rue Notre-Dame,

Ste-Marie, Bce,
Aubaine pour prompt acheteur.

A VENDRE
Deux pupîtres pour enfants.

S’adresser à:

Jean-M. Careste

Ste-Marls Bee

TFL. :

 

  

A. LANDRY

Ste-Marie

1aux ELEVEURS DE POULETS
! Le bon profit que vous tirez de l’élevage des poule |

sdit pour la production des oeufs, ou pour la consomm
tion de la viande, vient du p'acement que vous faites. Vo
ci} ce que nous désirons avant tout: donner satisfactia
à {nos clients en leur fournissant des poulets couvés so
lat surveillance des éleveurs du gouvernement. Ces po
lets sont donc groupés et soumis à l’_épreuve du sang.

i Un escompte est donné sur les commandes faites
bonne heure. Ecrivez nous pour avoir nos prix et un cdi
talogue ainsi qu’une brochurette gratuite traitant: Co
mênt élever mieux les poulets.

MONKTON POULTRY FARMS
MONKTON,

3-10-17-24

ONTARIO

 Sauvegardons la famille par
l’habitation

—e—

Aimez-vous le chic ?

Aimez-vous le beau ?

Rendez-vous chez BESHRO
 

DEMANDE: Homme pour voyager
régulièrement parmi Consomma-
teurs dans Beauce. Contact perma-
nent avec Manufacturier Impor-
tant. Brasseur d’affaires seulement.
Ecrire Rayleigh Dept. ML B-609
131 Montréal Qué.  

Machines à coudre
Une quantité de machines

magasin Singer reconditio

nées et garantie de $3.00
$168.00. Electriques et ordina

res. Moteurs pour toutes m
chines, lampes et accessoire

J'achète et échange tou

marques de machines au pli
haut prix du marché.

J.-Emery Mathieu,
MARCHAND

Edifice chez Julienne
VILLE ST-GEORGES, Beau
TEL.: 428 C. P. 2 3—10—17—24 1.

 

 

Dr Roland Giguère
Chirurgien-Dentiate

oSTE-MARIE, Bce. P.

 
 

 

Le Bureau du

Or Alexandre MELAD
Chirurgien-Dentiste

Est ouvert Tous les Jours

STE-MARIE, Beauce |

  
 
 

 

ANT. LACOURCIERE E Qué
AVOCAT

’

St-Joseph, Beauce F.Q. ;
Téléphone: Zone 6-820 |

CIRCONCISION Docteur J.-A. 1ARDIF{
Procédé strictement non sanglant,

‘ans pansements ni points de sutu-

re. Acoommode singulièrement les
patients éloignés.

Dr L. G. PERRIN,

24 Rue du Pont,

YEUX, OREILLES, NEZ, GO

2, Ave Bégn, I.

Spécialiste

m
e
e
r
e
e

 Québec.
 
 

 

TéL: 00

Louis-Alfred Ferland
© B.A.LLL

AVOCAT
Rue de la Station

STE-MARIE, Bee. P. ©

 

EMMETT O’FARRELL,
B.A, LL. L.

AVOCAT - BARRISTER

St-Joseph, CO. Beauce

Tél, Bur: 3.7268 Tél, Rés:4-0358

VICTOR LA ROCHELLE,
L.8.G, C.A,

Licencié en Sciences Commerelales

{Des Hautes Ftudes Commerciales)

(de Montréal)

Membre de la Société des Compta-

Tel. 40734

111, Côte de la Montagne,

Bureau: 87 de la Couronne, Tél: 7

Paul Miquelon, C.R.

Robert Perron, L-L.L.

JANVIER 48

$

Tél: 40 {

J Berch. Gagnon, nd ha.

ARCHITECTE

M. E. A.1.C. M AA FL

Bureau à Thetforu

200, rue N.-D., Ste-Marie,

  

PIERRE RINFRET
ARCHITECTE

827 rue Dorchester

Quét

 

MIQUELON & PERRO
Qué

p
r

AVOCATS

Québec

 tables Agrées de la Provinee de Arpenteur géomêtre
Ingénieur-forestier

Ste-Marie, Bce
 
 

 

A VENDRE
Au bureau du Guide ou chez l'au-

teur. “Zirska Immigrante inconnue”
Magnifique roman populaire de Jean- M. Carette, rue Notre-Dame,

Québec
CER
— :

GUSTAVE TASCHEREAU
notaire

St-Joseph de Beauce, — P.Q.

mai 48 cre

a 101OOA AN |

Dr Victor Cloutier
St-Georges, Beauce.

Coeur - Poumons - Estomac
Foie - tntestins - Pression 3

Bureau 10 à 12 hres am

1,80 à 4 bres p.m.
Le soir, sur rendez-vons

Aucun cas de maternité
mew
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LES SECRETAIRES DES POINTS
Aujourd’hui, levons notre cha-

peau devant les secrétaires des
points dans les six villes de la
L.N.H. pour leur excellent travail.
Ces personnages, dont les fonctions
consistent à accorder des buts et
des assistances, ont fait très bien
en gardant un espèce d’équilibre
pour les assistances sur les buts
cemptés par les joueurs visiteurs et

Cultivateurs . .

Colons.

Bicherons .

Vous n'étes plus isolés...!

CHRC
...vous apporte

 

..Informations
...Renseignements

...Distractions  

 

HENRI LEPAGE gérant général

"0 AUCADRAN DE
VOTRE RADIO

         
   

receveurs,
A la mi-saison, la moyenne des

assistances sur les buts du club
receveur dans les six villes a été
de .36. La moyenne pour le club
visiteur a été de 1.21. Il ne s’agit
donc que d’une différence de 12%
pour cent en faveur du club rece…
veur, Cette différence n'est pas
considérable si l’on tient compte
que, dans les saisons 1944-45 et
1945-46, elle était jusqu’à 40 pour
cent en faveur du club receveur.

Il y avait une marge de 20 pour
cent en faveur du club receveur,
au premier quart de la saison. La
moyenne génerale des assistances
pour le club local, dans les six vil-
les, était de 1.43 tandis que le club
visiteur n’obtenait que 1.22. La
différence est de plus en plus pe-
tite à mesure que la saison progres.
se et les secrétaires des points de-
viennent plus familiers avec les
joueurs du club visiteur.

On peut toujours s’attendre à
une certaine marge en faveur du
club receveur, à cause du fait
que les secrétaires des points con-
naissent mieux les joueurs locaux et
qu’ils sont plus en mesure de dé-
terminer qui a pris part à tel ou

tel but. Ce n’est pas une tâche fa-
cile que de déterminer rapidement
qui a pris part à un but. C’est
même fort difficile parfois.

Personne n’osera affirmer ‘que

toutes les assistances accordées

par le secrétaire officiel des points
sont méritées. Il faut, en effet,

tenir compte de l'esprit d’observa-
tion et du jugement dans une par-
tie qui se joue si rapidement. Ce-
pendant, dans toute une saison, il

n’y a pas beaucoup d'erreurs et les

choses s'équilibrent, si on peut di-

 

Demandez toujours le bon Pain

 

En Vente chez votre épicier
Distribué par

JOS. VAILLANCOURT INC.
QUEBEC

VENDEURS A STE-MARIE
Alf. Thibodeau, — Arséne Lacroix, — Jos. Gagnon

GRANDE VENTE
EXTRAORDINAIRE DU MOIS DE

Qui commencerale lundi matin le 7 Février à 9 heures. Surveillez nos cir-
culaires par malle dès cette semaine.

Cette grande Vente Extraordinaire est organisée après notre inventaire ter-
miné. Tout notre stock pour une valeur de $40,000. est réduit, même en bas du
prix coûtant. Et cela pour écoulement complet, afin de faire place pour la mar-
chandise du printemps qui commence à entrer dès maintenant.

 

pour $15-00  
Quelques spéciaux de cette Vente

5 manteaux seal noir. Val. $150.

4 manteaux chat sauvage. Val. $225. pour $125-

2 manteaux rat musqué Val.

3 manteaux rat musqué $475.00

75 habits pour hommes, 38” et 45” pour $29.00
35 habits de garçons 2 pantalons Val. $27.50

250 robes crépe ass. $6.00 et $8.00

Pour $75.00

$375. pour $250.00 chez

pour $295-00
2 manteaux mouton de perse $425.00 pour $285- J

 

A L'ASSURANCE.VIE
DESJARDINS

 

M. ALFRED ROULEAU récem-
ment nommé au poste de gérant-
général de L’ASSURANCE-VIE
DESJARDINS, compagnie mutuel-
le fondée par les Caisses Populai-
res,
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Ne manquez pas cette Vente

extraordinaire. Venez en foule

re.

La moyenne des assistances pour
le club receveur est la plus élevée
à Toronto à 1.52. La moyenne pour

le clubs visiteurs est de 1.24. C’est

dire qu’il y a une différence de 18

pour cent. À Chicago, la différence
entre le club receveur et le club
visiteur est la plus petite dans le
circuit, Elle n’est que de 5 pour
cent. Les deux moyennes sont de
1.49 et de 1.42 1 espectivement.
A Boston, il y a une marge de

19 pour cent en faveur des Bruins,

avec 1.36 pour ces derniers compa-

rativement à 1.16 pour les visiteurs.

Dans les autres avantages dans les
moyennes en faveur des clubs re.
ceveurs, mentionnons ceux de Dé-
troit avec 10 pour cent, ceux de

Montréal avec 14 pour cent et ceux

de New-York avec 18 pour cent.

On trouvera plus bas un tableau
montrant la moyenne des assis-

tances sur les buts du club rece-

veur et visiteur, au milieu de la
saison 1948-49,

Ville Club Rec. Club Vis. Moy. dif.

Boston 1.36 1.16 19%

Chicago 1.49 1.42 5%
Montréal 1.30 1,16 7 14%

Détroit 1.23 1.12 10%
N.-York 1.45 1.19 18%

Toronto 152 1.24 18%
 

ICI ET LA EN RACGOURCI

Les vétérans montrent aux jeunes.

Turk Brodas et Bill Durnan, deux

des plus vieux. gardiens dans Ia
L.N.H., mènent la ligue pour le

nombre des blanchissages avec qua-
tre chacun, Broda est âgé e plus

e 34 ans et Durnan aura atteint

34, le 22 janvier.

Près du total de cent buts

Sid - Abel et Ted Lindsay, deux
excellents avants des Red Wings de

Détroit, sont tout près du total de

100 buts dans leur carrière. Le 15

janvier, Sid Abel avait enregistré

96 buts dans la L. N. H. Le total
de Lindsay à la même date était
de 96.

Il personnifie bien
Adam Brown, le fougueux avant

des Black Hawks de Chicago, ex-

celle dans les mimiques. On dit,

en fait, qu’il est meilleur que Lar-
ry Parks quand il imite Al Jolson.

En outre, on peut dire aussi que

“Brownie” peut chanter.

 

Vingt-deux minutes de plus,

cette saison

Le 11 janvier, cette saison, le to-
tal des minutes de punition chez

H

  
A. BESHRO

Marchand de Haute Nouveauté
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LE“RCADE GRAISSE,
UN REEL DANGER

L'obésité est généralement dûe à
l’une de deux causes: un fonctionne-

ment anormal des glandes endocri-

nes ou (et c’est la généralité des
cas) une alimentation mal équi-

librée. La table fait plus de vic-
times qu’un mauvais fonctionne-

ment des glandes. Corrigez ali.

mentation… et 90% des obèses

disparaîtront aussitôt.
Maintenant, n’allez pas accuser

les femmes grasses d'être toutes
des gourmandes, car la suralimenta-

tion ce n’est pas trop manger, mais
manger des aliments trop riches en

calories. C’est pourquoi la femme
qui se Croit trop grasse doit d'a-
bord, savoir quel poids elle devrait
peser en rapport avee son âge et

sa taille. (Mon feuillet: “L'’obésité
terreur des femmes” comporte un

tableau qui vous renseignera sur

les poids normaux). Ensuite, savoir
quels sont les aliments riches en

calories, pour les éviter.

Evidemment la femme dont 1'obé.

sité dépend d’un fonctionnement

anormal des glandes endocrines (et
seul un médecin peut lui donner

des précisions sur ce point,) aura

beau éviter les aliments engrais-
sants ou suivre des diètes com-

pliquées rien n’y fera, Il s'agit
de rétablir le foncionnement des
glandes et il appartient à un méde

¢in de déterminer la médication
nécessaire à cette fin.

Mais pour la masse des autres

Obèses, une diète donne des résul-
tats désirés. Je me hâte d’ajouier

cependant que toutes les diètes

Ne sont pas recommandables pour
la raison bien simple que je n’en
connais qu'une qui fournisse à l’or
ganisme tous les éléments dont il

a besoin.

C’est la diète au lait . . . oui,
au lait, comme vous en livre le

laitier. C'est que le lait est l’a-
liment le plus complet qui existe.

C'est le brave chanoine Kneipp,

d’Autriche qui a préconisé cette
diète et des milliers d’obèses se
rendaient chaque année à la mai-

son de santé qu'il avait établit

pour y suivre la “cure de lait”.

‘Pour ma part, j'ai pesé 200 livres.

Je me suis soumise à des tag de
diètes plus compliquées les unes

que les autres je me suis soumise
au supplice de la transpiration
surabondante Occasionnée par des

bains à la parafine. Cela produisait
des résultats. . . mais combien é-

phémères, Ce n’est qu’en suivant
une cure de lait que j'ai abaissé

mon poids à 145 lbs et que je m'y
maintiens. Chaque fois que la
balance dans mon cabinet de toi-

lette indique une augmentation de
plus que sept livres, vite je Me re-

mets au lait et en quelques jours, je

reviens à ma forme de 145 livres
et cela sans la désagréable sensa-

sion d'avoir constamment faim.

Existe-t-il des remèdes efficaces

pour combattre l'obésité? Sans au
cun doute, mais il ne faut y avoir
recours que sur l'avis du médecin

pour la simple raison qu’ils sont

tellement dangereux quand ils ne
sont pas pris selon les indications

du médecin, que le gouvernement

en a défendu la vente sauf sur or-
donnance médicale. Cette loi date

d’avant la guerre et n’a jamais

été rappelée. donc elle existe tou-

jours et ce que l'on vend comme

les six clubs de la ligue Nationale

de hockey était de 2,064. Au mê-

me temps, l'an dernier, le total

était de 2,042, soit %2 minutes de

moins que cette année,

   RADIO-HOCKEYLa Brasserie

BOSWELL
commandite à votre Intention
Pirradiation de tous les matchs
de hockey disputés à Québec

por les

AS’ DE QUEBEC

Les dimanches à 3 P.M,

  

. 18, 20 février, 13 mars

Les mercredis à 9 P.M.

16, 23 février

POSTE CHRC
800 à votre cadran

LA BRASSERIE BOSWELL  SE

remédes contre l’obésité n'est pas
des remèdes mais des diètes ac-

compagnées de préparations diges-
tives et laxatives pour augmenter

l'élimination des détritus de la di-
gestion, Pourquoi payer pour dcs
remèdes quand votre laitier ap-
porte tous les jours à bas prix l’a-
liment rêvé pour vous permettic
de perdre un poids sans afferter

défavorablement votre santé.
Toute question d'apparence à

part, il existe une raison pour la-
quelle vous ne devez pas vous
permettre d'être anormalement

grasse—c'est que la graisse enm-
pêche les organes de fonctionne:

comme ils le devraient. Que de
morts subites ont pour cause la dé-
générescence graisseuse du coeur.

Pour vous renseigner sur le poids
que vous devez peser sur les ali.
ments qu’ils vous importe d’éviter
si vous ne voulez engraisser daval
tage, fnites-moi demande, accompa

gnée d'un timbre de 4¢ pour (rai:
d’expédition de mon feuillet “L’O-
bésité terreur des femmes” et
vous y trouverez une foule de ren-

seignements et de conseils tout à
fait désintéressés qui vous évite

ront des frais inutiles pour des
“remèdes brevetés” qui ne sont

nullement des remédes contre 1o-
bésité sans quoi la loi mettrait un
terme à leurs efforts de vente, puis

que la vente de remèdes contre
l’obésité est strictement interdite.

Si vous désirez m'atteindre par
lettre, adressez simplement: “COU

SINE BLANCHE” 294 ouest, rue

Ste.Catherine, Montréal. Et si ces
feuillets que j'ai fait imprimer à

l’intention des lectrices de ce jour
nal ne répondent pas à votre pro-

pre problème de beauté, je vous

répondrai par lettre personnelle-

ment à votre adresse. Mes feuillets

traitent des soins du visage, des

mains, des yeux, des cheveux, de la

graisse excessive de la maigreur

du développement du buste de la

suppression des poils follets de la

transpiration trop abondante. In-

cluez un timbre de 4c pour chaque

feuillet désiré et un prochain cour

rier vous l'apportera. Surtout n’hé
sitez pas à m’écrire très franche-

ment sur les problèmes de beauté

dont la solution vous embarrasse.

Mon seul souci est de vous rensei-
gner et de vous donner le bénéfice
des connanssances que j'ai puisées

à l’Université de beauté de Paris et

la longue expérience pratique ac-

AU THEATRE

LE GENTRE RECREATIF
Sainte-Marie de Beauce

 

 

Samedi, 12 Février
Edwidge Feuillère,

TANT QUEJE VIVRAI
avec

Jean Debucourt, Marguerite Deval.
en plus comédie:

GAI PARIS
Foto-Nite

Jacques Berthier

 

Dimanche, Mardi — 13 - 15 Février

LES MISERABLES TERE EPISODE
avec

Harry Baur, Charles Vanel fH
Florelle, Jean Servais

e
e

 

Jeudi, 17 Février

MARIAGE  

 

avec
Juliette Faber, Francois Perrier

Paul Muris, Georges Rollin,
en plus: SIOUX CITY,

avec Gene Autry

DAMOUR |  

  

 

Chauffage
Il faut voir à ce que la slace ou

la neige ne bouche pas le ventila-

teur par où s’échapyert, au-dessus
du toit, les gaz formés dans la

tuyauterie de la maison. L'Institut
canadien de chauffage et de plom-

berie le taprelle aux propriétaires.
“Le ventilateur, c’est l’appareil

respiratoire du système de plombe-

rie”, précise l’auteur de la décla-
ration.

“HI est relié à tous les conduits’

servant à l'écoulement des matiè-
res liquides; il y fait de l'air et

prévient l’accumulation des gazs
proverant des déchats”.

La pression de l’air introduit

dans les tuyaux par le ventilateur

empêche l'eau qui s’écoule dans les
conduits de vidange d'entraîner avec

elle, par le vide, l’eau destinée aux

robinets. De plus il faut qu’il reste

assez d’eau dans les siphons de tous
les appareils de plomberie pour re-
 

quise depuis lors.

COUSINE BLANCHE  

tenir les gaz des tuyaux d’évacua-
tion.

Si jamais l'odeur des gaz d'égoût

Se répand dans la maison, l’on fera

bien de demander aussitôt à un
entrepreneur plombier d'examiner
la tuyauterie.

Le chef d'orchestre montréalais

Lucien Martin personnifie le vio.
lonneux” dans le film “Un hom-

me et son péché’ mais même ses
amis auront de la peine à la recom
naître.

—+—

Aimez-vous le chic ?

Aimez-vous le beau ?

Rendez-vous chez BESHRO

HOMMES, FEMMES MAIGRES.
Engraissez de 5 à 15 livres at ob-
tenez un regain de vitalité. Essa.

vez les comprimés-toniques Ostrex.
Double effet; chair neuve et saine:
vigueur nouvelle. Nouveau format
d'essai, seulement 60e. Toutes phar
macies.

No 46F

 

 

fil qu'il vous faut —

ns cher à la longueAye?

cela revvient mo!

Chaquefois que vousavez besoin de fils
électriques, consultez votre fournisseur Ou
un bureau de la Shawinigan.Ils vous diront
quel fil il vous faut, ec co quelle quan-
tité, pour votre ferme ou votre habitation.
Méfiez-vous des ‘aubaines’ qu’on peus
vous offrir. Dès le début, faites installer
tous les fils nécessaires: il ne vous en
coûtera guère plus, et rappelez-vous que
ces fameuses “aubaines’' peuvent finir par
s‘avérer très coûteuses.

 

 

a

vous revient.

2

e Shawinigan ig&Leag

Il y a limite a tout... même au nombre des
appareils que vous pouvez raccorder à vos
fils électriques. Si vos fils sont insuffisants,
ils ne vous donneront pas le rendement que
vous avez droit d'en attendre.

Il est peu recommandable et même dan-
gereux de surcharger vos fils électriques...
De plus,c'est coûtewx, car cela gêne la marche
du courant et vos appareils se ressentent
d'une baisse de voltage .. . Si vous augmen-
tez encore la charge des fils, les fusibles
sauteront, et alors vous aurez mille et un

tracas, vous perdrez du tempset del'argent,
vous serez privé du service d’électricité qui

Mdrissez bien vos plans dinstallation de fil
—ayez le fil qu’il vous faut.
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JRE.

THEATRE STE-MARIE
Vendredi, Samedi — 11 - 12 Février

FIESTA — (EN COULEURS)
ec

Esther Williams, Mary Astor

Cmte TEN MAS Ye ETE Sad
- +

 

 
 

Dimanche, lundi — 13 - 14 Février

MADAME CURIE
VERSION FRANCAISE

avec

Greer Garson. Walter Pidgeon 
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LA TRAVERSEE
UEBEC-LEVIS

La meQUEST est encore le plus simple et

le meilleur moyen d’accès des deux villes

Profitez de son charme

N EPARGNEZ = 0e L'arcent

1] La TRAVERSEdeLEVISLimitée
L. Maurice CARRIER, Gérant

BUREAU CHEF

Marché Champlain — Québec

08 auEBEG: 2.5182 "Téléphones LEVIS: 206  

 

La Brique de Scott Ltée
Terra cotta — Tuyaw de drainage

Cté DORCHESTERSCOTT-JONCTION,
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BUVEZ CHAQUE JOUR A TAB
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PREPARONS-NOUS A

Préparons-nous à l’année Sainte!
D'abord, remercions Dieu et la Vier-

ge d'avoir accordé à nos temps le

grand Pape marial, Sa Sainteté
Pie XII. Remercions.les d’avoir don_
né à l’Eglise des Pontifes si admi-

rables et qui sont la lumière et

l’espoir de notre époque! Remer-

cions-les d’avoir suscité des prêtres

au coeur de feu et qui s'épuisent
pour la gloire de Dieu et le bien
des ames! Remercions-les de l'ar-

mée pacifique et si nécessaire de

l’Action Catholique!

Nous sommes dans les temps de

la Vierge. Sa puissance éclatera de

plus en plus, pour le salut du
monde. Marie est Mère de Dieu et

Mère des hommes. Ayons donc re-

cours a Elle, puisque le Coeur de

Jésus le veut et qu'Il a confié le

salut de nos temps au Coeur Imma-
culé de Marie. L'Action Catholique

sera donc sous le signe de Marie.
Au Cénacle, à la Pentecôte, Marie

présidait. Son “Fiat” de l’Annon-

ciation & permis l’Incarnation du

Verbe. Au Calvaire, Elle était là,

debout. près de la Croix, Co-Ré-
demptrice auprès du Rédempteur.

Dans la gloire, Elle siège au côté

du Roi d’amour! Elle est la Mère

da Miséricorde, et combien, plus

que jamais, notre époque a besoin

de miséricorde, “Salut, & Reine,
Mère de Miséricorde!” Que ces mots

sont grands et doux! Encoura-

geants! Mère de Miséricorde!

L'an prochain, ce sera l’Année-
Sainte: un tournant décisif dans

LE debt
mame nySE

 l'histoire. Nous avons l’intime con-

Tes

L'ANNE SAINTE
viction que cette Année-Sainte, sous

le signe de Marie, apportera des

merveilles de grâces inouies et qui

rafraichiront d'espoir tous les

coeurs. Il nous faut donc nous pré-
parer à ces jours de grâce. D'abord,
il nous faut être en parfaite com-

munion d'âme avec le Christ visi.

ble de la terre, le glorieux Pape
marial, Sa Sainteté Pie XII. Que

de partout, dans le monde, s’orga-
mise cette croisade mécessaire de

prières pour le Souverain Pontife,
afin que tous lui soient de plus en

plus unis et qu’il puisse continuer

de diriger durant de longues an-

nées l’Eglise du Christ}
Alors, dans tous les milieux ca-

tholiques, on devrait, dès mainte-
nant, prier pour le succès de l’An-
née-Sainte, et pour que celle-ci soit

parfaitement selon les Coeurs de

Jésus et de Marie, pour que l’An-

née-Sainte voit un nombre croissant

de conversions dans le monde! A-
près vingt siècles de catholicisme,

encore plus d’un milliard de paiens!

Et ces millions de catholiques qui
sont plus unis au Vicaire de Christ!
Et ces millions de cattliques qui

semblent ne pas avoir compris la

folie d’amour d'un Dieu qui s’est

incarné, qui est mort pour nous!
Préparons-nous à l'Année-Sainte.

Et qu’une vague grandissante de
prières monte vers Dieu pour que}

des âmes, en nombre croissant, vien-
nent au troupeau de Pierre cher-

cher la Voie, la Vérité et la Viel

Centre marial canadien

 

Au début de l’année 1948 le

gouvernement et l’industrie comp-
taient avec optimisme que nos

marchés de consommation domesti-

 

REMY G. TASCHEREAU
B.A,LLL

Avocat

Bureaux: St-Joseph,

le soir à Ste-Marie,
1-7-47

tel.: 170

tél: 13

Docteur Alphonse Dion
Chirurgien-Dentiste

24, Côte du Palais

 

A VENDRE
Machine à laver, fonctionnant à

bras, avec tordeur, En très bon or
dre.

L'EMPLOI EN 194
que et d'exportation se maintien-
draient au cours de l’année. Cepen-

dant, il existait certaines conditions

dont on ne pouvait prévoir l’effet

sur notre économie; ainsi, le régi-

me de conservation des dollars, le
programme de rétablissement de
l’Europe et certaines pénuries de

main-doeuvre spécialisée et de ma
tériaux. ;

Ces incertitudes furent dissipées

en grande partie au cours de l'année
L'adoption du prdgramme de réta-

blissement de l’Europe assura la
continuation dun marché européen
a nos produits; et le régime de con.
servation des dollars fonctionna sans
disloquer sensiblement l'industrie.

Malgré les pénuries, bon nombre

d'industries ont pu accroître leur
rendement au point d'établir un

meilleur équilibre entre l'offre et

la demande.

Le chiffre d'emploi au Canada
dépassait les cinq millions pour la

deuxième fois en deux ans; tandis
qu'au 15 septembre le nombre total

des aspirants mon placés inscrits

JEUDI 10 FEVRIER 1069

tembre 1948.
L'industrie à pu exécuter nombre

de projets de développements et

exécuter nombre de projets de dé-
veloppement et compléter des entre.
prises ébauchées l’année précédente,
grâce surtout à la plus grande dis-

ponibilité des matériaux et de la
main-d'oeuvre dans l'industrie de
la construction. Dans les industries

de l'acier, des produits chimiques,

du bois et de ses produits, ainsi que

dans la fabrication des textiles et
des appareils électriques, la cons-

truction de nouveaux établisse-

d'occasions d’emploi,

D'après les 1enseignements dispo.
nibles à la fin de l’année, les pers-
pectives pour 1949 étaient généra-

lement bonnes. Tout laissait prévoir

le maintien d‘un niveau élavé d’em-
ploi et de production; mais il était

peu probable qu’on verrait un déve-
loppement de l’industrie, surtout de

l’industrie manufacturière, compara-

ble à celui de 1947. On estimait que

l’application plus étendue du pro-
gramme de rétablissement de l’Eu-

rope assurerait notre marché à

l'étranger, tandis que le maintien
des revenus élevés de la main-d’oeu_
vre et de l’agriculture susciterait

probablement une forte demande au

pays de la plupart des marchandi-

ses. On avançait également dans
le développement des centrales élec-

triques, afin de répondre à la forte

demande de l’industrie et du public.
Au début de l’année, le plein ren-

dement dans nombre d'’industries,
surtout primaires, était menacé par

la pénurie de main-d’oeuvre; la

construction et les mines surtout

manquaient de main-d'oeuvre spé-
cialisée On a bien atténuée ces

pénuries au cours de l'année, D’a-

bord, la disponibilité de la main-
d'oeuvre s’est accentuée en général.

Au début de septembre 1948 l’effec-

tif ouvrier dépassait de presque

200,000 celui de septembre 1947.

ŸDe plus, le rendement s’est inten-
sifié du fait de la diminution du
roulement de la main-d'oeuvre et

de l’absentéisme; le règlement à
l’amiable des différends ouvriers,

surtout dans les industries de base,
a ausi contribué à l‘emploi plus

efficace de la main d’oeuvre dispo-

nible.
—+—

Durant les huit premiers mois
de 1948, l'immigration a atteint le

parraison d’environ 54,000 durant

la méme période de 1947; et on

prévoit pour l’année un total de

PAINKILLER
usact
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CRAMPES & RÉFROIDISSEMENTS

FAITES-EN USAGE POUR
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chiffre de près de 80,000, en com-{

vous SN miettes A midien

100,000. De ce nombre, on comptait

35,000 hommes, en comparaison de
quelque 13,000 l’année précédente.
Parmi les hommes, environ 82.8 p.

100 étaient des travailleurs agri-
coles et quelque 25 p. 100, des tra-
vailleurs spécialisés. Les person-

nes dépatriées composaient un quart
des immigrants; on les a dirigées
vers les régions et les industries

qui manquaient le plus de main-
d’oeuvre, et on leur a assigné des

emplois pour un temps défini.
Le Service national de Placement

a trouvé des situations à 664,850
aspirants su cours des onze mois

se terminant le 30 novembre, De ce
nombre étaient 132,974 anciens
combattants, 12,636 invalides pla-
cés par la division des placements

spéciaux, et 2,914 personnes dont
s'occupa la division du personnel

administratif et professionnel.

Le temps perdu par suite de

gréves et de lockout en 1948 repré-
sentera à peu près 37 p. 100 du

chiffre de 1947. Les chiffres préli-

minaires accusent une perte de
879,466 journées individuelles de

travail durant les onze premiers

mois de 1948, en regard de 2,375,
081 journées pendant la même pé-

riode de 1947.
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CE QUE DIT LA STATISTIQUE

STE.MARIE BEAUCR

Nattendezpasge

leRHUME
Saggrave!

Vite! Employez ces gouttes

spéclais a double effet

   

 

    
Un peu de Vicks Va-tro-nol dans
chaque narine soulage rapidement
les souffrances du rhume de cer-
veau! Employé au moindre reni-
flement ou éternuement pré-
monitoires, le Va-tro-nol aide a
empêcher bien des rhumesde se dé-
clarer, Essayez-en aujourd'hui!

VICKS VA-TRO-NOL
 

 
Plusieurs patrons croient que les

travailleurs âgés augmentent le
coût de production, diminuent le
rendement, élèvent les primes d’as-
surance et sont plus exposés aux
accidents que les jeunes, Mais la
statistique contredit cela. Peudant

les années de guerre, surtout fem-
mes et hommes âgés ont bien mé-
rité de l'industrie. Le Canada a

grand besoin de leur savoir-faire et
de leur expérience.

Aimez-vousle chic ?
Aimez-vous le beau ?
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É Ste-Marie, Beauss viron 1.7 p. 100 de l'effectif |

$ . Ê vrier.

is Voiturette à vendre Durantl’année, l'emploi industriel Sia .

3 Voiturette à moteur, de magni- dépassa le niveau de 1947 de plus

 

de 4 p. 100 et le maximum du

temps de guerre atteint en 1948,
de quelque 8 p. 100. Les gains

particuliers les plus importants ont

fique apparence, machine faite aux
Etats-Unis, en parfaite condition.

Peut servir pour différents usages

même pour un malade qui veut se

Une eau minérale gateuse, aicaline, médicale

- n A Ze (a pinte, remplaçant avantageusement les eaux minécaies

françaises importées. — Les Lithinés 38, boisson délicieuse, dol- ATTENTION AU FEU ! 
 
 

=:

Bi vent être bus à table par tous, malades et bien portants pour entre- à ; . | I

i onboCoie ts danger de gr||P”Tolman.Mt dovnorcs ta1econan| ue
5 i nourriturez et de la boisson, Leur usage est particulièrement re- [ii nachi ”jet “exploitation re: *emp e RDSMAN peut VOUS sauver la vie en Si nalant

3 i commandé chez les malades du foie, de l’estomac, des reins et des ‘adresser à JamsoSSomaines1 peur des
AY ” on of .

J

1 A pytos, Soxalsouffrent de soeurs rhumatismaies, acide urt Jean-M. Carette 8.4 p. 1000 repectivement dans les le danger du feu pendant ue 0 d
a a » TOUR: : Ste-Marie, Beauce, P.Q- douse mols sa terminant en sep- ( V us ormez.

; i Bchantillon gratis enveyé sur demande | =

i Hi Chaque boîte permet de faire 15 piates d'eau. — En vente dans .
La science moderne vous donne l'avantage d’installer dans votre demeure un

@ AVERTISSEUR qui protègera votre vie en cas d'incendie. K
E
S
o
e

toutes les pharmacies, sinon, envoyée, malle payés.

contre 50 cents en timbres cu mandat

F. DUCROS, distributeur pour le Canada, |
200 rue Vallée, MONTREAL

FECTSSPCCOCCCESSCROCETSASSNeee

Cette merveilleuse invention, connue sous le nom de “GARDSMAN" déclenche-
ra une puissante sonnerie, avertissant, vous et votre famille, d'avoir à quitter
les lieux avant qu’il ne soit trop tard.
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Le “GARDSMAN” fonctionne sans électricité, piles sèches, produits chimiques
ou fusibles, ne requiert aucune installation — il s’agit tout simplement de le
suspendre à un clou.

 

 POUR LES MEILLEURS ACHATS -

RENDEZ - VOUS

Maurice Pollack Limitée
75-95 rue St-Joseph à Québec

  
Votre propriété est bien assurée, naturellement, mais en cas d’incendie, quelle
protection avez-vous sur votre vie et celle de ceux qui vous sont chers?

 

 
Exiges les véritables Lithinés Gustin

(exportation sur la boite)
procurent économiquement la meilleure

Eau de table et de régime

Alcaline — Lithinée — Pétillante — Digestive
. . sont trés efficaces

Acide Urique, Rhumatisme, Goutte, Maladies du
Foie, de la Vessie, de la Peau, de Estomac

et de l’Intestin
Une boite de Lithinés contient 12 paquets suffisants

pour 12 grosses bouteilles d’un litre
PRODUIT DE FRANCE :

Prix 60c. Franco par poste 66c sur réception du prix
En vente dans toutes les pharmacies

La Cie Canadienne des Agences Modernes
6794 Ave Delorimier, Montréal,

Le “GARDSMAN”sans pareil est maintenant en vente à un prix modique.
Ne retardez pas — n’attendez pas — rendez-vous IMMEDIATEMENT chez
votre marchand qui se fera un plaisir de vous en faire une démonstration.

En vente chez

J. A. L. Bilodeau & Fils
Poseurs Licenciés de Paratonnerres

44-46 rue Notre-Dame

)
‘ et és es »

TEL.: 63

Aussi entrée par le Bivd Charest     Centre de la mode et de l'éconemie dans les vêtements Gté Beauce

pour hommes, fesames «t enfants
Ste: Marie — Cté Beauce   
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Ste-Marie Bos

PUIS SONT
Voici une Bonne Nouvelle!

Votre âge est-il entre 38 et 62 ans ot
passez-vous cette difficile période fone-
tionnelle de ‘l’âge moyen” particulière
aux femmes? Cela vous donne-t-il des

ussées de chaleurs, vous sentez-vous
à peau moite, très nerveuse, irrituble
faible? Définitivement, alors, essayez le
Composé Pinkham’s pour soulager de
tels symptômes! Il est renommé pour cecil
Nombre de femmes avisées *“‘d’Age

moyen"prennent le Composé Pinkham’s
régulidrement pour aider a accumuler une
résistence à ces ennuis.
Le Composé Minkham'’s ne contient

aucun narcotique- -nulle drogue formant

 
babitude. Il aide la nature (vous savez TABLETTES LYDIA E. PINKHAM avec
ce que nous voulons dire). Ce remède fer ajouté. J

(NOUS CONNAISSEZ DES FEMMES QUI -

SOUFFRENT DE CHALEURS

possède aussi ce que les Médecins appel-

TRANSIES

  
nt un effet tonique stomachique.
NOTEZ: Vous préfèrerez peut-être les  

COMPOSE VÉGÉTAL Lydia E. Pinkham’s
 

VILLE SAINT-PIERRE POSSEDE
MAINTENANT SES ARMOIRIES
Elles ont été préparées par le gé-
néalogiste G. Drouin,

Ville Saint-Pierre compte main-

tenant parmi les rares mMunicina-
lités de la province de Québec qui
possède des armoiries, Celles-ci,

qui ont été remises hier après-midi

par le généalogiste canadien fran-
Çais, M. Gabriel Drouin, qui avait
été chargé, par le conseil de ville.
de la préparation de cet emblème.
C’est le pro-maire, M. le conseil-

ler Jos. Laurendeau qui, au nom
du maire, le Dr C. A, Kirkland

député de Jacques Cartier à la Lé-
gislature a reçu les armoiries des
de sa municipalité des mains de

M. Drouin. M. Laurendeau était ac-

compagné de M. A. Fleurimont
Malo, conseiller, et secrétaire tré-

sorier de la municipalité.
Pour préparer ces armoiries, M.

Drouin a dû poursuivre de laborieu
ses recherches, car on n’invente

pas des armoiries. Celles-ci doivent
être basées sur l’histoire, les anté-

cédents et le caractère du pays,
de la province de la ville ou de la

famille qu’elles représentent
L'histoire de la municipalité de

Ville Saint-Pierre n’est pas très

compliquée. D’incorporation récen-

5.000 âmes est un démembrement

de la grande métropole.
Lorsque l’on reconstitue les. ca-

dres d’une famille par la généalo-

gie il faut nécessairement Conna’
tre les Origines de cette famille
en remontant à la soughe et alssi

connaître l’histoire des autres fa-

milles qui portent le même nom.
Il en est de même dans la cons-

titution des armoiries, Il faut te-
nir compte des autres villes qui

portent le même nom. Ici le travail

a été un peu plus compliqué du
fait qu’il existe, en France, une

vingtaine de villes du nom de St-
Pierre

Les armoiries doivent aussi tenir

compte de groupes ethniques qui

composent la population de la vil-

le. À Ville Saint-Pierre, Canadiens

français et Canadiens anglais vi-

vent côte à côte.

Il restait aussi à trouver une

devise à Ville Saint-Pierre, Pour

ce, M. Drouin s’est inspiré d'un

geste que vient de poser le conseil |

municipal de Cette municipalité, la

construction d'un parc public ct

d’amusement au coût de $100,000.

Cet acte est significatif si lon  considére que ces $100,000 répar-

tis au prorata de la population é-
quivalent 3 $20 par tête. C’est un
signe indéniable que Ville Saint-

 

Les armoiries de Ville St-Pierre.

Pierre tient au divertissement de
ses citoyens Ce geste a donc ins.
piré à M. Drouin la devise sui-
vante: ““Ad laborem. recreare.”
Avec une solide documentation,

M. Drouin a tracé le blason de
Ville Saint-Pierre, qui se déer:t
ainsi en langage héraldique: “D’a-
zur -à une foi d'argent mouvant

des flancs et tenant une clé d'or;
au chef cousu de gueules chargé
d’une couronne d’or accompagnée

de deux fleurs de lis d’argent”

Cette description ne peut être
comprise des profanes. Disons

pour être mieux compris que la
plus grande partie du blason, celle

du bas est à fond bleu et celle
du haut à fond rouge, représen-
tant les deux éléments ethniques
de la population Dans la partie
du bas, l’on peut voir deux mains

qui se joignent représentant tou-

jours la collaboration entre les
deux races. La clé d'Or représente

les antécédents.

(A ce sujet, M. Drouin nous com
munique que des vingt villes fran-

Caiseg portant Je nom de Saint-
Picrre, dix-neuf ont Une clé à leur

blason).
Le chef cousu de gueules, c'est-

à-dire la bande rouge Au-dessus

comporte deux fleurs de lis et une

couronne. Leg fleurs de lis repré-
sentent l’origine française et la

couronne, l'origMe anglaise.
La devise, comme nous l'avons

signalé, signifie qu'il faut refaire
ses forces dans la récréation
Ville St-Pierre possède donc ses

armoiries et doit s’en orgueiilir.

Il est à souhaiter que cette initia-

tive sera imitée par plusieurs au-

tres municipalités de notre provin-

ce.

SUGGESTIONS PRATIQUES
POURREDUIRE
Quelques considérations sur les

intéressantes réformes fiscales pro-

posées par les députés libéraux Ro-

lund Beaudry et Fudger Dionne.

par Georges Langlois

Ottawa — Deux députés de la

province de Québec ont fait mardi,

aux Communes er matière d’impôts,

des suggestions qui, en-outre d’être
fort populaires, semblent avoir le

mérite d’être à la fois simples et

‘pratiques.
MM. Roland Beaudry, libéral de

Montréal St-Jacques, et Ludger

Dionne, libéral de Beauce, ont pro-

posé des réformes fiscales qui ont
fait impression sur les milieux par-
lementaires et qui continuent de re-

tenir l'attention dans la capitale.
Le projet de M. Beaudry aurait

pour résultat de soustraire plus de

700,000 contribuables à l’ipôt sur
le revenu et rendre cet impôt pro-
portionnel non seulement au reve-

nu, mais aussi aux obligations fi-

nancières de ceux qui seront appe-

16s A lo payer, La réforme proposée
par M. Dionne est plus radicale en-

L'IMPOT
core, puisqu'elle consisterait à mo-

difier la taxe de vente de telle façon

qu’elle permettrait de supprimer to-
talement l’impôt sur le revenu

sans diminuer les revenus de l’Etat

et sans imposer de charges nouvel-

les aux contribuables.

Tout cela paraît presque tror
beau pour être vrai. On ignore ce

qu’en pensent les techniciens de la

fiscalité et les experts du ministè-
re des Finances. Mais ces proposi-
tions méritent d’autant plus qu’on

s'y arrête et qu’on les étudie, que

les agences de nouvelles n’y ont

prêté qu’une attention distraite.

Commençons par le projet de M.

Beaudry.
Il s’appuie tout d'abord sur le

fait que les revenus de l'Etat n’ont
cessé de s'accroitre depuis trois ans

en dépit des réductions de taxes
dont les contribuables ont bénéficié
dans le même temps. Nous grom-
melons, dit-il, mais nous perdons
de vue les faits”. Car “le groupe de
contribuables le plus important,
compte tenu du statut conjugal et de la catégorie de revenu, celui des

Aimez-vous le chic ?
Aimez-vous le beau ?
Rendez-vous chez BESHRO

célibataires gagnant de mille à
deux mille dollars par an, versant
en 1945 un impôt moyen d'environ
$215. Ce montant a baissé à $164 en
1946, à $127 en 1947 et à environ
$100 en 1948.
Le contribuable qui, en 1945 ac-

quittait un impôt de $215. n’a versé
que $100 en 1948. La réduction est
appréciable, mais il paie tout de
méme $100.

Puisqu’en dépit de dégrèvements
d'impôts aussi appréciables, grè-
vements dont la moyenne a été de
23 p. 100, il y a deux ans et qui ont
soustrait plusieurs centaines de can-
didats à l'impôt sur le revenu, puis.
que malgré cela le gouvernement
encaisse des surplus impression.
mants, M. Beaudry est d’avis que le
ministre des Finances pourrait sou-
lager substantiellement le contri-
buable sans rompre l'équilibre bud-
gétaire.

TH lui propose donc de ne pas
imposer tout le fardeau de la guer-
te à la génération qui l’a subie, de
diminuer l’impôt sur le revenu et,
surtout, de la caleuler d'une façon
qui tienne compte des besoins du
contribuable et non seulement de
son revenu.
“Du fait que. depuis quelques

années, Nous ne reconnaissons pas
les fluctuations très rapides qui
se manifestent dans le coût de la
vie et dans le barême des salaires,
nous avons alourdi davantage le

fardeau du contribuable”, dit M.
Beaudry. Il estime que, ‘dans bon

nombre de cas, l'impôt sur le re-
venu annule les augmentations de

salaire”. Il propuse donc une solu-
tion au problème de la valeur varia-
ble, en argent, des salaires et de la

puissance d’achat et, en second lieu,

de pourvoir à la différence d’obli-
gations de diverses catégories de

contribuables, par palier d’une
façon proportionnelle au revenu”.

Deux principes proposés
Pour cela, il propose au ministre

des Finances d'adopter les deux
principes suivants:
“D’abord ajouter à l'abattement

accordé à chaque contribuable sui-

vant son état civil une exemption
à l’égard du revenu gagné soit, en
l’occurrence, un montant égal au

cinquième du revenu gagné du <on-
tribuable jusqu’à concurrence de

$1,500 pour un célibataire et $2,000
pour un contribuable marié. En
d'autres termes, cette exemption à

l'égard du revenu gagné s'applique.
rait à un revenu gagné maximum
de $7,6000 dans le cas d’un céliba-
taire et de $10,000 dans le cas du
contribuable marié.

“En second lieu, que l'exemption
à l’égard des personnes à charge

établie maintenant A $100 ou $300

selon que le contribuable touche ou
ne touche pas les allocations fami-
liales, soit abolie et remplacée par
une proportion de 10 p. 100 du re-
venu gagné du contribuable à l’é-

gard des trois premières personnes

à sa charge et de 5 p. 100 du mê-
me revenu à l’égard de chaque per.
sonne à charge en plus de trois,

jusqu'à concurrence d'un montant

de $10,000 du revenu gagné”.

Exemples concrets

Le député de St-Jacques illustre
l’application de ses principes” par

les exemples suivants, qu’il calcule

d’après le taux de l’impôt pour

l’année 1947-1948:
“L'homme marié, dont le revenu

s'établit à $1,500, a versé en 1947

quelques $83. en impôts. En 1948, il

8 versé un peu moins, mais à peine

Si l'on appliquait le principe en
question, cet homme ne paierait

pour l’année 1949, qu’un impôt de
$6. T1 s’ensuivrait aussi, grâce au

jeu des allocations pour les per-  

LE GUIDE JEUDI 10 FÉVRIEX iMis

Note sociale
Mme Elzéar Simard et Mnlc

Marie Louis Lehoux de St.Elzéar

et sa fille Thérése se sont rendus

à St-Théophile assisté aux funé-

railles de M. Cléophas Lefebvre

de cet endroit.

 

Nous avons appris avec regre

la mort de Yvon, enfant bien ai

mé de M. et Mme Louis Philipp:

Hébert (Alberta Roy) survenu
le ler janvier à l'âge de 5 ans.
Les funérailles ont eu lieu le .

janvier en l'église Ste-Marie, a

milieu de parents et d'amis,
Nos sincères condoléances à Ir

famille éprouvée.
 

sonnes à charge et le revenu pro-

venant de salaires, qu’en réalité, au.
cun salarié touchant moins de $960
ne serait taxé.

“Il en serait de même pour le

contribuable gagnant moins de

$1,960 et réclamant le statut de
personne mariée. Cela signifierait

aussi qu’à un palier supérieur, le

contribuable marié, qui aurait une

personne à charge, ne paierait qu'un
impôt de $17.50 à même un revenu

annuel de $2,300. Le contribuable

marié qui aurait deux enfants ne

serserait que $8 en impôts lorsque
son revenu aurait atteint $2,500 et

le contribuable marié qui aurait
trois enfants ne verserait aucun

impôt tant que son revenu n'aurait
pas atteint $3,000.”.

M. Beaudry admet volontiers que
la règle qu’il propose re jouerait

pas d’une façon parfaite et que

son application ne profiterait pas

également à tout le monde.

Mais il soutient que ce serait une

grande amélioration et que plus de

contribuables bénéficieraient des al
locations familiales au lieu de les

rembourser à l’Etat sous forme

d'impôt sur le revenu.

Ce sont les familles qui profi-
teraient le plus du plan de M. Beau.
dry et “en définitive,” dit-il, “la

croissance du Canada se fonde sur

la croissance des familles”. I! rap.

pelle que le principe qu’il propose

28t déjà appliqué d’une façon satis-

faisante en Grande-Bretagne et il
projette d'y revenir au cours du

‘débat sur le budget.

Taxe chez le détaillant
Le plan de M. Dionne est d’un

“Out autre genre. Il s'applique à
une forme d’impôt, la taxe de ven-

te, avec le résultat de rendre pos-
sible, dans l'opinion de son auteur,

la suppression complète de tout im-

Ot sur le revenu sans augmenter

les charges des contribuables et

sans diminuer les recettes de l’E-
‘at.

Comment effectuer ce miracle
d'améliorer ainsi d’un seul eoup, le

sort de tout le monde? Tout simple.

ment en imposant la taxe de vente

au niveau du commerce de détail

nu lieu de l’appliquer au prix du
manufacturier.

De la façon dont l’explique le

léputé de la Beauce cette méthode
aurait pour résultat de faire dis-

yaraître certains profits intermédi-

aires, sans pour cels diminuer la

marge de bénéfice des commerçants,

et de rapporter près de quatre
fois plus à l'Etat sans augmenter

d'un sou le prix des marchandises
pour le consommateur.

Voici comment M. Dionne expose

son plan, en prenant pour exemple

les impôts et bénéfices commerciaux

que rapportent la vente des che-

mises.

“Quand il vend pour $100 de

tissus pour chemises, le manufac-

turier de textile doit prélever une  
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Aujourd'hui, quand vous voulez Cuire en vitesse, la nouvelle Levure
Sèche Fleischmaan®s Royal qui lève vite est l'article tout indéqué.
Pas besoin de la tenix dans la glacière; elle se garde fraiche durant
des sumaines dans l'armoire. . . toujours prête à servir. Faites dis-
soudre suivant lesinstructions et employez comme levure fraîche,
SI VOUS CUISEZ A LA MAISON,gacdez-en toujours une provision
à portée; vous obtiendrez de meilleures cuissons en un temps record,
Commandez aujourd'hui chez votre épicier la nouvelle Levure Sèche
Fleischmana’s Royal qui lès< vite.

 

 

taxe de vente de 8 p. 100. La mar-
chandise coûte donc $108 au che-

misler, qui double ce montant pour

les confectionner. Il les vend donc

$216. À cette somme, le grossiste

ajoute un profit de 25 p. 100, soit
$56, ce qui porte le prix de vente

À 8270. Le détaillant ajoute à son

tour un bénéfice de 50 p. 100, soit

$135, ce qui amène le prix de dé-

tail à $405, prix que doit payer l'a-
cheteur.

Si l'on ne percevait pas à la
scurce la taxe de vente de 8 p. 100
la progression des prix s'opérerait

de la fagon suivante: la fabricant

de textile vendrait son produit

$100, le chemisier $200, le gros.
siste $250, et le détaillant $376. En

d'autres termes, la somme de $8

que l’Etat perçoit du manufactu-

rier coûte maintenant au consom-

mateur la somme de $30, soit la

différence entre $405, prix de dé-
tail majoré de la taxe de vente,

et $375, prix de détail, après avoir
alloué les mêmes marges de béné.

fice, puis sans cette taxe.”

En d'autres termes, une chemise

qui se vend $4.05 au détail ne rap-

porte que 8 cents de taxe de vente
à l'Etat. Sans cette taxe, la même

chemise pourrait se détailler $3.76.

Si donc la taxe de vente de 8 p.
100 était calculée sur ce prix de

détail, au lieu d’être prise sur le
dollar que coûte le coton au manu-

facturier, elle rapporterait 30 cents

à l’Etat au lieu de B cents. Et en
ajoutant ces 30 cents au prix de

détail de $3.75 la même chemise

coûterait encore $4.06 au consom-

mateur,

Une taxe au produit ouadruplé
La taxe de vente rapporterait

donc près de quatre fois plus à

l'Etat. Le prix de vente au consom-

mateur resterait le même. Les pro-
fits commerciaux ne seraient pas

diminués d'une façon appréciable.
car le pourcentage en resterait le

même et, bien que moindres en
 

APPEL au     TEL.: 143

 

sages

PUBLIC de Ste-MARIE
i Nous venons de faire Pachat de Ia Boucherie de M. Freddy

Vachon. Cet atelier sera modernisé et nous nous engageons a fournir

a nos clients une viande de haut et premier choix.

Faites un essai de notre marchandise et vous deviendrez immé-

diatement un client régulier.

MM. Grenier et Crête sont des hommes d'expérience, bien
connus et de grande compétence.

Faites un essai de la viande préparée et vendue par :

La Boucherie Grenier & Crête
Ste-Marie Bee, P. Q. |

.

nombres absolus, ils seraient caleu-

lés sur une moindre dépense de
capital.

Au lieu de rapporter à l’Etat les

$400 millions, qui sont à peu près
le produit actuel de la taxe de ven-

te, la même taxe, perçue au ni-

seau du détaillart au lieu de celui

manufacturier, donnedait un ren-

dement dépaseant le milliard. Et

comme l'impôt sur le revenu des

particuliers rapporte environ $600

millions, soit la différence entre le

produit actuel de la taxe de vente

et un milliard, le gouvernement

pourrait supprimer tout à fait l'im-
pôt sur le revenu.

Telle est la thèse de M. Dionne.

Jusqu’à quel point serait-elle appli-

cable? Quel serait la façon la
 

plus pratique de l'appliquer

moyen du timbre, qu’il pr©pos

rait-il le meilleur? Le contrib

trouverait-il excessif un imp

30 cents sur une chemise de
dent il trouve déjà le prix

même en sachant que l’impô

existe acutellement lui en

syer le même prix?

Autant de questions à faire
cher par les experts de la fis

et de la psychologie politique.

l’on ne peut nier qu’à premièr

aux yeux des profanes, le plu

M. Dionne est impressionnant

sa clarté et sa simplicité. S
il possible de donner une so!

simple à un problème aussi
pliqué que celui de l'impôt. Et «

tendait-on pour y penser ?

 

Savoir chauffer et entretenir ef-
ficacement la fournaise domestique:

tel est le meilleur moyen d’économi.

ser le combustible, au dire de l’Ins-

titut Canadien de Plomberie et de
Chauffage, qui seit à quel point les

frais de chauffag- taxent le budget
familial pendant la saison d’hiver.
A l’époque des grands froids, dit

l’Institut, le maître de maison

s'applique à tirer d’un minimum de

combustible le maximum de chaleur

et de confort. Voici, à ce sujet,

quelques conseils fondés sur l’ex-
périence,

Observons d'abord qu’il ne faut

secouer les grilles d'une fournaise

que le strict nécessaire.

Quand vous ajoutez du charbon,
assurez vous qu’il reste en surface

des charbons ardents, afin que, le
feu consumant rapidement les gaz,

vous puissiez fermer les clés avant

l’échappement d'une trop grande
quantité de chaleur, ;

L'anthracite donne un meilleur
rendement avec un petit feu, tan-

dis qu'on tire meilleur parti du  

CONSEILS À RETEME

 

coke avec un feu plus considé:

Dans un cas comme dans l'e
mieux vaut mêler les charbon

dents au charbon neuf en les €

vant avec un tisonnier plutôt
secouant la grille.

Par Jl’installation de cont
on restraint aussi la consomm
de combustible tout en ajoutar

confort du foyer. I y a d

genres de contrdles, les uns
simples, les autres plus compl
mais tous, sans exception, rem!

sent maintes fois, leur cofit

l'économie qu’ils assurent. On
tient au choix des contrôles

par la température du passag

du vivoir, ou même de chaque

individuellement, selon les be
de la maison. Il existe des cont

‘automatiques adaptés à prat
ment tous les genres de comt

bles; votre entrepreneur en «cf
fage vous expliquera volon

comment ces contrôles’ fonctior

et économisent le précieux con
tible.

 

Le sort d’un journaliste

en quelques lignes par un de nos
confrères.

“Si un journaliste oublie certains
faits. c’est un indolent. S'il repré-
sente les choses telles qu’elles mont,

‘e public entre en fureur. S'il dis-
simule ou adoucit les points un

neu trop saillants, c’est un hypc-
arite. S'il ne fait pas toujours rire
ses lecteurs, c’est un idiot, S'il ob-
tient au contraire ce résultat c'est

un esprit léger, un Cerveau creux
qui n’a aucune stabilité. S'il cou-
damne le mal. . . Oh! c’est un hon

 

 

LE JOURNALISTE....

 

 

résumé néte homme . . . mais il manqu

discrétion. S'il laisse passer
injures qu'on lui adresse sa:
prendre garde, c’est un lâche!
se défend, c’est un brave! S’il

ve un homme d’Etat, il le fait
dépit, c’est un esprit de part
soutient une “clique”. St apg
ve, c’est un ambitieux ou un
du! S'il se livre aux personna:
C’est un malotru; S'il les resp

son journal est vide et insipi

L’agréable métier que celui

journaliste!
L'OEIL, Montréal
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LISEZ NOTRE JOURNA
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de Québec

dans le même local qu’auparavant en face de IHotel Ste-Marie

La maison John Beshro & Fils est maintenant heureuse d’an-
noncer l'ouverture d’une nouvelle succursale à Ste-Marie Bce.

En guise de salutation a la population, nous sommes fiers d’of-
frir une Veéritable Vente SANS PROFIT.

Grâce à l'immense pouvoir d’achat que possède notre maison dans Québec, vous serez
à même de faire de REELLES ECONOMIES. ]

Rendez-vous en foule pour les 10-11-12 et la semaine
suivante jusqu’au 19 FEVRIER INCLUSIVEMENT au Maga-
sin JOHN BESHRO, où vous trouverez une atmosphère agréable
où le modernismene le cède en rien à la courtoisie, la qualité et
les prix coûtants qui vous seront offerts.

m
e

 

       | e e

Voici quelques items dont vous pourrez facilement juger des aubaines qui vous attendent:

100 robes, nouvelle création, pour le printemps, en joli crêpe im- Marchandise à la verge à 35% de réduction, tels que coton

primé ou uni offert à $5.95 circulaire à oreiller (disponible nulle part au pays) coton imprimé,

| denin a “overall”, flanelette, etc.

100 robes, dernier cri, en jersey, pour $9.OF&y

50 complets pour hommes en tissus anglais de premiére qua- : . a a
Notre stock de marchandises : complets, paletôts, sous-vête-

lité, serge, worsted, pour
$39.95 ments etc., pour hommes et enfants est au complet.
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Àjoutons que notre marchandise nous arrive directement des ma-
nufacturiers et possède le dernier cri de la mode. Confection, mar- |
chandise pour hommes, femmeset enfants.
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